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AVANCE PROFONDï DES «ERNANO-ROUMAINS 
dans les positions soviétiques du Dniester inférieur 

ATTAQUE DE LA LUFTWAFFE CONTRE L'ILE DE LISSA 
, — » 

Soixante-neuf avions américains abattus 
au-dessus de l'Allemagne et à l'Ouest 

GltAND QUARTIER GÉNÉRAL DU FUHRFR. 11 MAI. — Le haut commandement Je l'armée communique : 
Data* U ration à louent d« Sébsstopol. nos troupes, en collaboration avec des bataillon» de chasseurs de 

snontagns roumains, ont repoassé mercredi des attaques opiniâtres de pulsaantei forces ennemies, et vinlt chars 
aoTletlquea ont été détruits. 

•or le Dniester Intérieur, nos divisions, efficacement soutenues par des aviateurs de bataille allemands et 
roumains, ont percé nne tête de pont ennemie sur La rive ouest du fleuve, ont pénétré profondément dans 
les positions d'artillerie et ont nettoyé toute la tête le pont. Les bolrhevlstea ont subi de lourdes pertes san
glant.» et ont perdu plus de SM prisonniers, l t l canons et lance-grenade, ainsi que de nombreuses autres armes. 

D'Importantes formations d'avtatenr, de combat ont attaqué, la nuit de mercredi, les (are* de Schepetowka 
et de Preakurov avec succès. Dee grands Incendies et des destructions ont été causés. 

Sur la tête de pont de Nettuno, plusieurs attaques ennemies se sont écroulées sous notre feu défenslf con
centrique. 

Un carrefour historique 
à Bonneuii-sur-Marne 

Paru, 11 Juin. - U » avril, le 
Maréchal de France, chef de l'Etat. 
qui venait à Parte pour la première 
fols députe launletloe. était accueilli 
4 son enwèeedan. le dépexternent de 
la Seine par le préfet de ce départe
ment et par le préfet de police. 

Le lieu de la i encontre, le carre
four de la Croix, sur le territoire de 
la commune de Bon.n*ult-«ur-Marne, 
portera désormais le nom de « Car
refour Maréchal-Pétatn ». Telle st la 
décision qui trient d'être prias par lé 
conseil municipal de Bonneuii. 

Prochainement, une plaque com
mémorât We sera apposée en cet 
endroit hlatorique, pour rappeler le 
souvenir du retour du Chef de l'Etat 
d a n . la capitale. 

a e 
l»arls. 11 Juin. -J Le Maréchal de 

Pranoe. ohef de l'Etat, a vlelté Jeudi 
apréa-mldl une Importante exploita
tion agricole proche de sa résidence 

Après s'être entretenu avec les 
sutorlt"» locales, le Chef de l'Etat a 
pris contact avec la population des 
communes voisine», qui lui a réservé 
un accueil enthousiaste. . 

au 10 mal. lile au sud-est 

base Insulaire 

Des pontons armés de U marine de fuerre ont coulé, dans Is nuit du 
« l i a * , un* vedette rapide ennemie et en ont endomaaté plusieurs autres. 

De puissantes formations d'avions de combat ont effectué, la nuit, une attaque contre 
enasasate de U s s s qui s provoqué dans la région du port des explosions et de nombreux incendies. 

Tjme • i a i • faible formation de bombardiers ennemis a attaqué, la nuit de mercredi, ranLaaaéimtloa urbaine 
ds Budapest. 

A la suite d'attaques de bombardiers nord-am*rlealn« contre le Sud-Est de l'Allemagne, des dommages ma
tériels st des pertes parmi la population ont été causes particulièrement à Wlener-rteustadt. La, ainsi que lors 
d'sttaques sur les territoires occupés de l'Ouest. S» svlons ennemi», pour la plupart des bombardiers quadri
moteurs, ont été détruits. 

Quelques avions britanniques ont Jeté, la nuit dernière, des bombes sur le Sud-Ouest de l'Allemagne. 

M. VON PAPEN EST RENTRÉ 
A ANKARA 

Berlin. 11 

LA RÉGION DU MORD 
PARTICULIÈREMENT ÉPROUVÉE 

par les bombardements anglo-américains 
A Lille et sa banlieue, on compte 

131 MORTS, IIP BLESSES, 30 ENSEVELIS 

A TOURCOING : ZO MORTS 

A Lille et sa banlieue 
Les dévastations provoquées dans 

1 agglomération lilloise par l'aviation 
L'ambassadeur j nnglo-amérloalne. dans la Journée de 

von Papen a rejoint son poste â mercredi et au ooura de la nuit de 
Ankara. H fera connaître au ministre j mercr- dl à Jeudi, présentent un cè
des affaires étrmrsféres de Turquie [ ' *"**• halluctnant. 
la position du (rouvernement 
Relch à la suite des mesures prises 
par la Turquie au sujet de la four
niture de cmrctne. contrairement à 
l'accord Intervenu avec l'Allemagne. 

L'évscndrioB de Sébartopol 51 avioni anglo-américain» 
•battu» .u-deuu» de. Alpes 

évacué le monoeau de m i n e s qu'es*! Bet-Un. 11 mai. — La guerre 
devenus la n u e de Séoeetopoi. les aérienne a été marquée mercredi 
troupes eJKmande» et roumaine. « ; P*r plusieurs eweeruee contre 1' 
sont retirées dans le sud-ouest deI Nord, le Nord-Ouest de la France 
la Crimée ou e > a opposent encore I •« «"h*1" °°°««» l'Europe. Le raid le 
u n e forte réalatanoe S VasaalBnn*. i Plus puissant a été effecoué oontr» 

le centre européen par des avions 
anglo-américaine venant d'Italie. 

De nombreux combat* aériena ont 

Le maréchal Rommel a visité 
les installations de défense 

de la côte médi terranéenne Des sauveteurs s'efforcent de dégager les victimes ensevelies sous les décombres. 
<Ph J .deatx) 

appareils 

La ri Me » été évacuée sprés un 
bombardement sovi»rUo,u« qui • 
dsjre Bits, de doux tours sane ma**-. 
rupuon et que l'on r-conn. l t ê tre:»" 11. u a u ^ a a u . d e . Alpea 
1-un des plua violente Jusqu'à « i dénombré Juequ Ici 
jour. Mal. de totrte façon Bébas-I a»res.eurs ababtua. 
iopca n'avait plais aucune valeur! D* nombreux avion, ont été d e . 
atxatétlnue. Le . forces germano-
roumalnea ont pu retlr-r tout leur,'s™euees et Inaccessibles 
masérlel avant d'évacuer la vij 

réglons monta 
ui rend 

txea difficile lé sauvetage des avia
teurs qui ont sauté en parachute. 

Au cour, de la nuit d m'roredl. 

Ravages pendant une heure par 
une grêle de bombes, dont certaines 
étalent du calibre le p lu . lourd. d«-
quartlere entiers offrent au regard 
une véritable vision d'apocalypse. 

Autour de cratère, géante, os son. 
des accumulations Inouïes de maté
riaux de tous genres. Des pâtes de 
mai ton. ont été littéralement souf
flées. Que l'on entende, bien I II ne 
s'agit pas de quelques malsons écrou. 
!éos en plusieurs endroit, de la ré
gion, mais d'un véritable aplatisse
ment de groupes entier, d'habita
tions qui se sont effondrées comme 
des châteaux de cartes. 

Ain ri, dans un eîcteur une seule]relative, aux funérailie». Quant aux'des dégât, et le directeur qui occu- ont été complètement anéanti» t a . 
èchal tRommel oui a porté sur l'intérieur i b o m b ' d e 8 ™ caJibre-a détruit d'un blessés. 11» son l'objet de soins «t- paît seul l'abri, n'a pas été atteint (a-vellssant sous Isurs décombrea que-

. Itett coup SO malsons et en a rendu, tentil» dan» les hôpitaux. i Son t m . le cardinal Llènart. M Vtre personnes que Von n espère plua 
120 autre. Inhabltab.'es. 1A ont trou. i . Carie», pré/et régional, et M. Mares- (sauver. Il .'agit d'un prêtre, d'une 
vé la mort 45 personnes, dont 11 ont ^Sf *™-our* eaux, maire, ont visité les quartiera religieuse, d'un officier retraité e* 
été idenuf ices jusqu'à préaent. | Dés le . predp.ièrea chutes de bom- sinistrés. Un centre d'accueil a été d'un» Jeune fille. 

Vneéglise a été anéantie. Du s i n e - i oe», '•» secours s'organisèrent. Le» organisé par le» soins du Secourt | D'autre part, un vicinal et tut 
tualre et de tout ce qu 11.renfermait, équipes de secours du C.O.S.I.. dU'tnational et de la Croix-Rouge 
11 ne re«te plus que d s pan. de mur Recours national et des équipes na-
dommant l a m a , inextricable d e , ! u < m a " » arrivaient sur les lieux si-
tlecomibree. nlstrès su moment ou des vagues 

Terrible vision de la guerre q u e j d a v l 0 n s sillonnaient encore le ciel 
l'on retrouve 'du rest. un peu p l u » ' * 1 " ^ * * mariniers* et de» seais-
loln. j tante» sociales, elles dégagèrent des 

Ici. c'est un» importante cité d'ha- c a v M l e * malheureux 
bon marché qui a été I 

BerAva. 11 mal. — t#% 
Homme] a v.»ité de nouveau, ces des terres, a démontré l'existence 
derniers temps le» Installation» de i d'un système de mesures tsetiques 
défense ds la côte méditerranéenne ! qui sont absolument nouvelles. 
française, des rivages abrupt, des 
Pyrénées su delta du Rhône. 

Après la visite de Marseille et de 
Toulon, érigées en forteresse côtlé-
res moderne., le msréchal a terminé 
son voyage dana la région de la 
Cote d'Azur. Il a parlé devant lé» 
commandants d'unités rassemblé» 

L'aviation dissidente 
sur le modèle «rouge» Dans notre région 

Tramway ont été touché» et ont prU 

J ^ ^ x r \ £ ^ ' . ^ r ^ « » . U • P » r . é - d e v . n ; . « i s ï - U l ID l U U U O l O ^ l U U y O ^ , o n - - r . - t ^ V e ' - d u ' r W " u n ^ u p l u ^ ! ^ ^ infirmières et de . a s . , , - , D . n . u j O , de notre rè 
front crantai , m a - on eatune à, ^ ^ ^ D e u . ^ 2 » ont commandant, d'unité. r a « m b , é . t A n e J o . A m é „ C i i n i ! loin. ^ ' c t ^ ' ^ m à m e u ^ e u v ^exnmuria* * " i « ^ ^ ^ ^ 1 r e X ^ . 1 . 0 ^ ^ ' 
Berlin que cette pauee n e s t qu* homberdées L e s ">sUllatlon* de défenae. com- d . déclaration d'après laquelle M Ici. c'est un» importante cité d ' h a - " ^ ' « malheureux emmurea cernent dé-ruita et les malaona vbi-
£ c e r « > i r . ; déjà dSmportanU re- * ^ ^ o n ^ r d é P * < * . de source brl- Pl«'*« P " » ™ ««Intur. de barrage. ' âreme, Vurïït rintention Tor t in i eer ! bltations à bon marché qui a été i „ J ~ « " » " » • '» P-rmanence du » ne . sérieusement endommagée, par 
Sroupement. de troupe, lax^ent! ^ ^ J T ^ t ^ S ^ i U antfaT. ne o n » « « comparée, par lui à uns „ . f o r c M M r l e n n „ d i „ i d e n t e . sur i . idévastée par l e . bombe, explosive, et ^ s l . , o u v r a A t . r ? *?**? a u x , l n i » - U n * ""j?,"! J e u d ' T ' r * l * ^ - , 
S v o l r d e s com*. . t . d^ine plu», **?f l ^ f ' J L - J f ^ c . onèratlôns montagne volcanique qui se dree- moai^ av 1 aviation soviétique ? M. : Incendiaire». "*• « l e u r cll»*rlbualt des premiers Les vitre, n'ont pa» résisté a la 
hrwaaZ enveraunT sur ce ttiéatr. j "°m *"* '""""- • — • * " ^ — serait devant l'assaillant, n a expo- Grenier voudrait-il diminuer le près-1 

Lorsque l'on se trouve dana ces 3 ecours en espèces, tandis -que de»|V-0.ence de ls déflagration, dans les 
Tassânattozia. Troi i vedette» rapide» •* comment, grâce à de» moyen, tige des aviateur, anglo-américains. i i l e U x déaolés que l'on voit O D S U - C * ™ 1 0 1 1 8 « dirigeaient vers lta iooa-|rues environnante., 
ttopésmuone. i r o i i veoetrts r a s u n combinés et divers la fortification Uasaacrevrrs de population» nvnes et : v r e s ^ e n T ^ ' r s-nt«t» Zr~ O „ . îîî- l u t * s »tt»«nte» pour dèméneger les' Dans l'un des immeubles les s su -

On prêxasm. q u . le «««nantie-1 et d e « laTire» tOTietl«JBei ^ , . c 6 t < , M ^ n ç u . , n w n a n t démolisseur» d, monument, artls- ^ J ^ „ ^ h e r ^ h e r ^ o « W 2 rîr." m o o û i ^ |veteurs ont rêuasl. «pré, quatre heu. 
ment rou«e n . tardera paa à dées n-i o e r n l j U a B noTi n e MoBrm.Bsk compte de . dernières expérience, de l l1u*?L' ^ „ „ , „ ^ „ „ w que. le métra.TeT'a i o u ^ è - i . O,TII ^ Secours national ouvrait un res d'efforts, à retirer trois victimes 
cher une puissante attaque U eon-, _ . . . . l â * „ , u r t e r T , t dV ] a guerre " " t évident que de tels scrupules q u e . j e plâtras et .a t^u&'léje^quel- partout de . soupes popu^ir-s ensevelie» dans leur cave : l u n e 
vwnt toutefou de ««Ugner q u . la Bertm. 11 mal. - Au nord de '» * > £ £ • a

U
n , l a ^ ' q . se . propres «nt , . é tranger , sus communUrte. et qus petite, choses que lâ  catastrophe Su l e . victimes du bombardement avait déjà succombé; le , deux au-

réa-tance d e . trougr-, germ.no Mourmanak. d é a a v o n . de e » ^ | S r , U r î ^ i V ï » ™ d ^ d é s e n ' ï ï V u T ^ ^ ^ ^ r n ^ r e ^ o ù ' r A n ^ n T " J , " P ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ trouvaient de . repa. chaud, et ré- très, après de. soin, reçu, sur place, 
roumaine.' a perml. à lét . t -maJor du Reidh ont détruit t»x,l, vedette , expérience, de guerre ou < « « " .e ,« nue.dans ^ m e s u r e où l A " * * - ! " ' » sclgneueem^nt entretenu» 1. confortant, et où l'on d é n o u a i t de . ont été conduite, à l'hôpital 
de la WehrmaorTt de mettre au point rapide, et deux navire, de com- . L'adverealre. a-t-11 dit puisqu'il ^ f j 1 ^ , . / ^ " ^ ^ * n ~ B ^ '» " 1 I ! * " 1 « > r e

H - <1"««1 ce n'est pa. biberon, de lait aux enlanw ; Dan, l'immeuble vo..m. quatre 
— it compter aur une attaque lm- K ?lr'_?f..?.1~ : r..n?.n . .pi ,-L ' l<" *tre tendrement aimé qui a dl»-1 Le. ,»rvioe. de la Croix-Rouge avec personnes ont pu Ml* dégagée, auaal-

par Jeo tôt. .aines 

aon diepotltlf détenait 

S w 1e front italien 

soviétiques. 

Ua destroyer américain coulé 

Sur Berlin. 11 ma 
Italien, une activité in 
depui . 34 heure. La &«• 
tannique a déolenohé une sseee perte 
Tlosenw offen,lve. qui a été • nrayèe oain 

défenae .Uemande 
une attaque 

faut compter sur une . t u q u e lm- : " ' . „ - ^ , , 7 . 7 ^ . f r . n c . i J , , l r l """ t*ndrement aimé qui a dis-1 
mtnente. éprouver, toutes le» mer-I ^ c ^ r r ^ n ^ î e s i crTlgn^nt' p „ P * ^ - on . peine à «• fslre » l ldée ] e , ambulano:. c o n d u i s 
veille, de ce système Cels vsut tout ! d'entraîner vera l»ur moulin le» eaux 1 u • lU ' lque , pas la vMs grouille de aasHtsntcs sanitaires, transportaient tro.siéme Immeuble ur. cadavre 
particulièrement pour las force» en- , , , , „ l u , aouteuees. Et l'opinion de M. l"* et d'animation. ; i e , blesses. été re'lré dan, la aolrée 
nemlea qui auraient réussi à sauter IMarr Ricart. ancien mlnlsrtre de 1.1 Là où la mort, brutal-ment. est j Tous firent preuve en c-s moments . 

m , . ^ , l a i " 1 P»t» chute ou à atterr r loin der-, )\»tlce M U . feu la troisième Repu- tombée du ciel avec le fer et le feu, 1 pénibles, d'un dévoucmtnt admira-' » • 
eontre-torniiHeur amérl- r l* r« l a ^a™ côtlére du front ». jbliqu*. vient à point, oui demande de | régne un silence étrange, déprimant. : ble et en tous points digne d'éloges I Ainsi que nous l'avons relaté h ier :8 ' ° n .pendant prés d'une heure. 

uneentrntejcfui étrïint le vlelteur et l'incite « Lee sapeurs-pompl-rs français et succinctement, des bombsrdiers s n - Jeudi, on avait retiré 5 mort . d é . 
"^'moditeT sur le sort des maiheurcueesjallemands. a'employér"nt activement glo-améncain» ont lâché, mercredi,•décombrea, et 22 blessés avalent été 

front 
règne 

en Méditerranée 
Washington. 11 mai. — Le dépar 

effectué, sur ta tête de pont 
de Nettuno a perml» aux troupe* 
aslemanda. d améliorer 1 ura posi
tions. 

tfn certain nombre de point . 
d'appui ont été détruit , par l e . 
force. Ou rt> eti d a n . l e . liatné. 
entée . Près d Oreona. le* eha. 

d'un 
Méditerranée 

Dsutre avril par un avion allemand. 
troup a' 

De ce point de vue. Il 
i voyage d'inspection 

loin der-
vlent à potr 
# a. 

partie du diplomatique. Mleu 
maréchal ! accords mllltalr»s. A; 

Jeudi, le nombr. de» cadavrw dé. 
posé» a la halle aux draps n ch i l -
fraét à 57. dont 6 n'avaient p u enco
re été Identifies. 

On compte en outre plu . d'un, 
oentslhe de blessé» dont la moitié 
dan. un état grave. 

Quatre-vingts immeuble, ont été 
détruit» ou rendu» inhabitable» et 
150 moins fortement endommage.. 

Posnpiar». secouristes, sentit* mem
bres de la défense passive et ttu 
clergé ont rivalisé de dévouemeat 
pour sauver le plus grand nombre 
possible de victimes. 

A COURTRAI 
Courtrai, nous l'avona dit. a «Hé 

bombardé par l'aviation anglo-aanê-
"e, E"nfln*."danj le1 ['""•« P ° u r l â cinquième fol,, data» 

la nuit de mercredi à Jeudi. Le bom
bardement proprement dit dura une 
vingtaine de minute , malt la» 
avions survolèrent la ville et la ré-

LA MILICE FRANÇAISE DANS LE NORD 
nous communique 

Une boni,* nouvell*. qu..* n* m«n-
*"' niiàtr.» DJJL* tl« réjouir et de réconforter 

allemand, ont détruit p.ual ur . *£'Z£££ nationaux d. notre ré
ouvrage, fort.fiés Dan. le secteur, l o n j ^ M , i . c , trançaiee. organisme 
de Cassuno et d a n . la vaélé. du révolutionnaire crée par Darnand p>^"' 
Rapido. un certain nombre d'1 posi- animer ls vie publique 
t ion. . U l é e . ont été attaquée». actuellement en format 

Une confirmation 

deux dé^eVrtemenU du Nord et du Pw-
de-C*\lai«. 

Depuis ionviemps. cette d*c*ion 
était &tt«:tadue avec impatience par 
tous > s Prançaa eouceux de l'avenir. 
M*, le transférèrent de La Milice en ' > i 
aone Nord poa*it un eera in nombre'i . Bljrni? dt. lR f a u r i u - . e t d u , 

- probiemes et aoul*vat quelque» ! o u d e u ^nnlére étolléé 
' Le mot de la fin «era. pour Ks Ju!f«« 

desquele la « L!eue de 

le fraulllame. on peut -t'attendrv à tou
te* le* «>ervl]lté«\ Et pour préluder à la 
oonc!u«tion po««lr>U de ces fumeux 
accorda, la diaMOnce nettol-. nettoie... 
•n commençant par les partisans de 
de Qaulle. 

Conséquence de l'arrivée des Améri-
oslns en Afrique du Nord, certaines 
mreurs inspirées nettement des tradi
tions rankees tendent à s'implanter 
dans le p«ys. LA criminalité s'Accroît 
de Jour en jour «t l'on ne s'attend 
•Tuére à ce qu'elle diminue tant que 

l*»s nord-afrlcelnes vleront sou» 

Attêandn. à t o u - l o t l n n o c * n t e s \actimss qui ont vécu là circonscrire !es incendies, i v*?;s 

paya 
dsn* «M»« t d î f n K î é î 

1 splan.es et 

. mdTjpen.ooles pour tuer les forées 
oUrnutndea «iru le. unittcre. tout en 
1 o^/aibll.sont elle-même. 

et le» jtratéjej « oewaux • a ou
tre-Atlantique caressent 

maintenant, le recrutement d* la Mi
lles est en cours Et plue rien ne 
s'oppose a .on extension et à son 
Ubre fonctionnement. 

A 1 heure ou les événement, rla-
quent de se précipiter, a l'heure où 
chacun . interroge et se demende 
anxieusement ce que dema-n lui ap-;<fnr7* 
portera, il r«t à la fo.» nécessaire et 
strftat de créer, puis de développer 
pour le salut de 1» r*ranee. un orga-

Aroiu monrnonj riier que le. com 
m u n u t . ne «.uraient eroiuer put» 
que Itnsr doetrtne et leurs objectif 
$ont tmmuabte.. Comment en serait-
U «utrement, puisque a tester, tous t re - i t l en t iqu . caressent i espoir <xe , ,nts>rè>t.̂  perm.nenU du psvs et dont 
les #oèn«Tnenr. ou ils proroquert ou -te taire ensuit , qu'une bouenee de. > pstriotisme et le loyalisme soient 
qai l» erptottent. Ht ne r-cherctent deux combot i .n t , épuwes. garant , par I» «*»»«. l»vea»Me»Jt et 

. . > , . « . M . . , . , 1 w, u, résolu- , La manoiuvre ne trompe personne, la qualité de eee membres. cru. I. trsompft. Anal de la révoiu-1 t a " ™ " e « •" £ ^ ,„, d „„. u lrrr[M , u t o r l U 
tion marxuitè dan» le mond. r Dans le camp J " * ' J * ° * u e * £ ' / , !de W n chef. Joseph D.rn.nd. la l i 

re fefforce de duper res ° " ° « " ' ne , a déjà fait ses pr-uve. et conqu's 
eurr» po. sur le . « e n - i , , , t , l r e J ^ noble.ee. Dan. la lutte 

rions vas recevoir des di'riple, de yment . véritable, des oourjtots s^tive contra le terrorisme comme 
t>nfn» un» rapide confirmation. 1 G/lurcftiU et Roosevelt i son eoara, j a a n , 1# réprenalon ImpHovsbl* du 
(Te* pourtant ce qui l ient de se et, , il a//ecic d entrer dan, le ^ M a r c h é noir, sur le plan politique 

\Z pir la gant* territoriale .Unèn, * e.^re. « la victoire couronne m% 
loreê'un coup de main contre de* j merifteeu susciter en Angleterre et 
oanAsê communiste*, circulât 

droits de l'homme » reconstituée 
Afrique d'i Nord, s'aïrlte av*c ardeur, 
comme au vieux tempa où Bernard 
Lecmche présidait à Paris les réunion*. 
d*» la L.IC.A. Mata la population mu
sulmane parait d'un autre avis, qui 
doit se contenter d'un mauvais pain 

alors que ,)>•, habitant* du 
rhetto reçoivent des attributions spé
ciale* d" ftrlne d. bon *?t pur from*nt. 

_ , écrivant larticle intitulé 
tragi-comédie d Alger ». noua nespé-* Staline 
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tatne « millions dans U série 
et t million, dans la série B 

ni aur Etats-Unis des mouvement. 
fixe . a x partisan, l ' . t r i lud . à légtsrd j laUonnaire. , u t boiaieront les nom-
dé la population. On y lit notam-l mes . u pouvoir et institueront à leur popvia 
•tant : 

< rTOlrUIre, ton heure spproch- ! 
Tiens-toi prêt a prouver que tu «a u n 

eomministe 100 *•- et a rej-ter 1* mas^ 
que aou. lequel tu a» v»eu Juaqu. 
présent Dan. l l t a t prolétaire, cléri
caux et démocrates sont Indésirables. 
Etabilaee» des listas de tous les pro
priétaire., afin que leur forturve puis** 
être partagée » temps L»s prêtres se
ront incarcérés, tou-, cuit . Interdit •» 
le . église, n . serviront p lu . qu'.yx 
organleattona politiques du p«rtl com-
munMte. Noua attirons parte il.ère- par exem 
ment votre attention «ur les offK-ler, <ubllallon 
et jfflelere de réserve qui devront tous 
êtr» « liquidée » 

rotcf prrren», le. Heureux incmv«-
eienf, ouf. tout en se proclamant 
« .nt leommunute» •. fltrtent deouis 

place un régime communiste. Au jur-
plus. II e.f proboble qu'il y a long
temps qu'il a exactement jaugé 
valeur drs troupes anglo.amcricaines. 
Il sait que s'il parvenait enfin d bri- r ^ b ^ n 
ser l'armée allemande, personne ou rare. a 
monde ne icrait plu. capable de lui forcer 1 
faire front. 

Il est. en outre, certain 

rage, la même ardeur et la même par. 
eéversnce. 

l'a n . se sont lama* lais é gagner 
par 1* découragement ni mner par 
le scepticisme 'général. En ce . heu-
rea lis sont sppsrus comme les meil
leur, d'entre nous 

Dsn , une «renée désorientée ceux 
la\m ont fsit la mil ce se propoeent de 

dégager un type d'hemme. un stvl» 
d'scfon un climst i 

fl| N u m é r o . 
S é n é A S é n é B 

Mon effl- I 
hommes ss.es durs four i 

destin 
luorls rsrnve» de i» milee i ' 

If, dans notre région. Noua somme, sûrs I 
H ses. en o» . . r . '•""•"• ^J" " • qu'elle resllsers ici son plsn d acUon 

Alliés n'acceptent le plu, .outent du ^ d â n < u H o r ( | „ ,„ ,„ , , .ssMsMst et j 
bout de . lèvre» que ee qu ils sont p»u t .etre même plus qu allleur». des | 
incapobles dempéotier. Pense-1 -on. pranc'i . «t de, Prsncslse, sont tour-

uils assistent arecimrnté* psr le besoin d'aclr et d, ae J 
mainmise soviétique consacrer a un idéal qui lea dépasse a j 

•ur r Afrique du Norê qutls e o m p - s t se refusen 
talent »e r.'.erver. et qu'il, aient i^rt^

 r r » n c » 
appri. assu inquiétude la création. I rocct m u w , t , r o e n t e su ser 
avec l'approbation du Comité d'Alger,} AtM aspirations populaire, fondée, 

illce roue, d> 100 000 nom-1 la Justice et «ur rnnnnêt< ' 

polltlqna» qui. en dépit des faits 
dépit de» aiertis—ments. persierent «T la. 

des épi très de ce genre 

* m flirtent deouis u une mmiT jvi*irw »-- .«« «.-^ . .„ . . . - , tm J u v . , v r r . v u , , . . . . . .u---.^. ,— — 
. „ J c « U . » > . t in. i me» ayant de» pouvoir, de police et lice fr,nc»l». sccuellle dès mslnte-steur . a » avec le terrontme. le» fins me, • ! » " ' ' , Ar, „l/uneT\ avant nent. dans ses d fférentes formatlona en commandée par de, offieser, ojant. f , „ Mmtn..t 

.toge en (/.«.S â. »... " » « " » - d , t o u t „ ,«, « , . „ » • . eoc.al.. . 
prennent qu en confiant le maintien | E I l e , o n n e > ralliement de toute . 

- , de l'ordre Cl aux communiât»., de \ im énergie, et de toute, l e . lntel-
« Si !<» gouvernement, «npiau es 1 0 a u „ , rtnonc*, en quelque tarte. 4 ' iigenc»,. A tou. ceux q-il. d sn , no-

eméricain cr.lenaisutt tant que f. » v ) pouvoir, au profit de» Marty et i tre région atter.dsnt députe long-
r é . l m . »>me»iqu.. i l , ne monfr». Grenier qu'il cornent implicite- • temps loeeasion de aervir utilement 
raient oèr.'alitement pas tonf a' ir- l . - \ » t iéfisatu>n de tou, ' 1 » r>anee rl'.e offre le. mnveria de 
deur à Vtstoter dons tous tes m'nt */".,*PJ'!"'!*... - J r - J T .'<"•«"• ' nstri.ment qui permettra - -
domcUncs. 

itè national, et révolu
tionnaire du peuple français 

PS — Penr tonte, demande* ée 
renseignement» «'adresser sn chef 
départemental. !». m e Jean-B»rt, à 
Lille. 

l«. territoires place» tous sem con-
Irrdle. 

tail boionevute «»t bien r [ ] n'entendaient certainement pat 
ntrantsd. vermoulu, et ne tawait plus nuvrlr a Staline des perspeetnes 
•voir de pris, « r la masse. > cusst rlcHc, mat, que pourra.ent.il . 

« o u , p o u m o n , répondre q u , La 'tire. ,tnon menacer platonlquement 
peuassen aeeufle fait commettre bien de Gaulle de ne pa» reconnaître aon 
de . fautes, et qu» les gouvernants gouvernement quand viendra l'heurt 
n'en «ont pas tcmfour» exempts. Mais, de la « libération » ? 
en idssWté. raéste analo-tmérieain» Iss-lout ca». à la place des officier» 
t u x fosnet» peut é ;uete titre parât- ' -nirtilste» «t* l'embryon de 
tre tournant réticent» é de» obeerro. armé* rouge franemif. noue n» néfit-
tentrg non oirocmvtnu». Il semble que garions pa» l'avartlsaemtnt que leur 
s» prtnelgtl touci dé Londrtm et d». tonne la dernier, phrase de la **'-j À," nû'err sou, ran'rt'i laponai. tou 
WcaAtng». (oie «l'.p»orter é l'armée culatre t u t communiste , t i o i è n e , . ,» la> province d« Honan qui est u n . ''»•'« 

jus», . Jtaaaja T U I J J s g . ides plue feruiee de la ~" 

TOUTE LA PROVINCE 
DU HONAN 

n*r, s o u s CONTROLE JAPONAIS 
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t-e qu'il reste de quatre habitations. 

Vit i te i de sympathie 

t ion, sinistrés 
sympathie attristée dee autorités 
glonales et d'envisager les mesures 
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dimanche et lundi. 

cette nuit d'épouvante. Car las furent 
terribles ces moment» où le tonnerre 
des explosions était suivi du bruit 
sinistré d?s écroulements. 

Dans le . trois localité» atteintes 
des petites maisons d'apparence mo-
dette à un ou deux étages ont été 
pulvérisées ; des pans de murs, aux
quels sont encore accrochés des ca
dre, ou des crucifix sont les seuls 
restes d'Immeubles plus Importants. 
Dans les faubourgs Immédiat, de la I nart 
ville, des rues entières ont été dé
vastées. On a peine à les reconnal- i 
tre. Ça et là. dea bombes non explo-
sées... zone, dangereuses auprès des
quelles des agenta de la défenae pas
sive montent une garde vigilante. 

On compte au total plus de 1300 
immeubles complètement détruits, 
dont B00 pour Lille et 1385 endom
magés parmi lesquels 700 pour le 
cnef-lieu seulement. * 

Su égard à ce , chiffres, on ne re
lève qu un nombre relativement peu 
élevé d victimes. Vendredi matin : 
131 morts et 101 ble aés. dont 13 
dans un état grave. Les sauveteurs 
cependant poursuivent leur tâche 
et ils s'efforcent, en particulier, de 
dégager 30 victimes i ncore ensevelies 
sou» le» décombres. 

Un secteur sinistre avait été en 
$mttMm partie évacué à la_ suite_ d . i ̂  d e 0 0 t a o r ^ ,« , c a n c r e , de aept 

plusleura chapelet, de j dlrls:*« «ur le. hôptuux dea 
' munee environnante.. On étpér» q u . 
le nombre de. mort. n . i1f[nta.it 
pas la douzaine et celui dea bleeaét 
la trentaine, le quartier sinistré avant 
été presque totalement détruit e t 
évacué après un précédent raid. 

A BRUXELLES 
Mercredi, au début de U soirée. 

: agglomération bruxellois*, déjà du
rement éprouvée par lea raids angle-
américains de lundi dernier, a été 
de nouveau bombardée. Pluaieur. 
quartiers de la ville, fort distante 
>s uns de.'autres, ont été toucha.. 

DANS LE HAINAUT 
Sn l'espace de 24 heures 

. agglomération monte*»* a été 
bardés a deux reprises. 
raid exécuté mardi après-midi a L I M É 
dénormes dégâts aux quartier, baba-
té». 

Mercredi matin, de. bombardsera 
pérant en p.us eure vague» ont Jet» 
uelque, cents.ne* d* bembea .ur la 
r.'.e. De nombreux bâtiment, et da-

-neures patriciennes ainsi que des 
liaisons ouvrière» ont été rasé». 

Une partie du collège Sa nt-éree-
n:slas et une «île de la prison on» 
été détruites, tandi. que 1. couvent 
des Ursullnra s subi de gravas étgâta 

Jusqu'à présent. 7 cadavres ont été 
retire, des décombres, 
grièvement blessée, ont été 

, portée, dan, le . hôpitaux. 
Le Qrand-Cbarlerol a été attaqué 

dans le courant de ls matinée et 
une seconde foi» l'après-midi d* mer-

IPb. J. de rtx ) 

bombe, sur un qusrtler où. la ae-
malne dernière, on avait déjà eu â 

P a ^ J t n i ^ 1 , 1 ^ e , d e i < " i i i I ' r î î ^ l-Plorer quatre morts et une quln-icredi par plusieurs v.gue. _ 
préfet régional et M. Dsrrouy. zame de blessés Trois rue, sinistrée, bsrdiers. Le nombr. de tuéa cet «t» 

" blessés ont été hospitalisé». préfet délégué, se «ont rendu, sur le , i ont été de nouvesu atteinte, r 
eux. afin d'apporter aux popula- j p a r bonheur, leur» habitante avalent, 

témoignage de lai pour la plupart, quitté leur domi
cile, ces Jours dernier». On compta 
néanmoins un mort et une dizain . 

néce-aaire* l d c tiitais 

De son côté. 8. E. le Cardin»! Lié- ; Jeudi, ver» 14 h. un autre bom-
accompli le même ge.t». bsrdement a causé dans ie m*m» sec-

• - , ... teur. un mort et quatre blessés t an . 
Le» tunerail let dis qu à un sutre endroit, une bom-

Les funérailles des victime» auront be de gro» c»l!bre tuait neuf per-

A Tourcoing 
et en blessait douze sutre*. 

! bombardements précédents. D'autre 
part la population avait pu gagner 

, à temps les abri, On signale le ca . 
plusieurs personnes qui, ayant 

L aviation anglo-américaine a lan 
oc. Jeudi vers 13 h 50. un c r t a n 
nombre de bombe, sur Tourcoing. 

Dimportants dégâts ont été eau 
ses à d s immrubles psrtlculleis ei 
divers point» de la ville et l'on comp- j 
te. Jusqu'à présent 40 mort, dont 1 
16 seulement ont été identifiés. 

Vingt-six blessés, dont qustre gra_ 
vement atteints sont hospitalisé» 

L'une des bombes est tombés sur 
un groupe de trois maison,, aoutl 

" !^-^,*n£.'é!lm.'-l-,^;llc.iPlus de 200 maisons détruites 
ou endommagées 

EN BELGIQUE 

A Tournai, mercredi : 

57 morts 

et plus de 100 blessés 

Une centaine de maison, d'habitation 
ont été détruites ou endommagé»». 

Mercredi matin, une ville du HaU 
tiaut a été bombardée. Plusieurs quar
tiers avaient heureusement été éva
cué,, de aorte que le nombre de» 
victime, est peu élevé. On ne dé-
plor* que 7 mort, et > blessé*. Lee 
dégât, sont cons.dérsblea. 

A G\ND 
Vers minuit. Gand a été bombardé. 

Le* déaâts sont Importante. Il y a 
20 morts et 35 blessés. 

A MALINES 
Jeudi sprés.midl Malin*. . été usa. 

fols de p u , bombardée par dea avtoaa 
tnglo-smérlcaina. _^ ^ 

Le travail conduit 4 I» Tta, 

1 attentisme mène à la «nssei. 

D autre» victime» 
•ont encore •»••*> Ut décotabrei 

Cet rasult .t , «ont publie. * 
réterva et «au/ erreur 

trasutmlatton. 

personnes ont été retiré. 
Plu . loin, deux bombée ont démr4 

deux bâtiment.. Une trentaine de ' n . i a aubi. pou 
pri, MTn^de^lre'corTmunTquer"leurs|P*r»»nP" i" 1 »1 *t«ient réfugiée. ,depul. 1»40. le sort 
cave., doivent â ce t t . précaution o n t *'* ensevelies et le* travaux en-
d'avolr pu «tre dégagée, satnee « t r e p r i . pour la. dégager ont «U ren-
u u r | | due dilflcile» par le» menace* d'êbou-

D autres hélas i ont été moine | " m * n t 

heureuses. Ainsi, ce boucher «t aa 
femme eolt huit personne, qui ont 
été noyées per sui t , de 1. rupture 
de* canalisation, d'eau, alors qu» des 
voisina dont la oarva était demeurée 
intacte, tentaient vainement d . leur 
portât aeeour. 

Lee corp» ont été conduit , dan» 
d e . dépôt, mortuaire, en attendant 
que eolant étatola»») lea fltagniItlrsTie jeagectée un projectile n'a cauaé que 

Huit cadavre» ont déjà été retiré» 
et lee travaux de déblaiement ee 
poursuivent aana relâche. 

A noter que si ce . personnes 
avaient pu se réfuarler dan . l'abri 
tout proche, e l le , eussent été epar-
gnéos. a n «fret, une bombe est tom
bée au rat du mur d , celui-ci. t a n . 
même l'ébranler. Dens un? école dé-

Mercredi dans 1. meunèe. Tour-
premiére fols 

ffreux d . tant 
de ville, belges et françaises. C'est 
psr deux fols et pendent un quart 
d heure que lea vaguea de Bombar
diers «acharnèrent tur la ville. 

Tout un quartier a particulière
ment souffert. Des rues entière, sont 
démolies. Lâ où régnait une vie cal . 

Le Portuça ne motUîicra p s 
s e s r e a t o s ttOMttjies 

avec IrtUemaçne 
LUbonne. 11 mal. — L'a 

de Oisnde-Bretagn* «u Pertugal 
fait de nouvelles démarcha» auatéa du 
président Salasar peur obteatsr d . 
nouvelle, restriction, eon 
relation* économique, avec 
gne. Celu'-ci a répondu que 
tugal était libre et que le . é_ 

me et paisible, on ne trouve plua actuela nt aublraient sucuet» 
que des madriers et de, débris épar*. mcatlon 
de* mur. branlante et dea cratère _ 
où • enchevêtrent dea rai l , des câ- j ^ , ,tx i s . tuss l» a . strs. 
ble . et de» tuyaux crevés. Rome de conppjal.lon mualeala. 

Le. bâtiment, et la chapelle d un» |entré, jeudi «a Mas> au asuaâi 
retraite pour r' imnneêe n.iUln«li)»ae 
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